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AMOXOES SOEVBLLES. | 10 pour 100 seraient déjà un profil très | mieux réussirùle voler et à lo ruiner. Si | Donc le défendeur ne tomhe pan ! »u Sénat !■, répons atj discours J-
1 f r . A . . . 1 . a « * m ^ h f a il ■ a t _ _ ®

mo de Meuble*.—Ocl. Lemieux et Cie. 
umlulona dem*uü«e* —Krnest MyramL 
cnlc par Encan.-—T. J» l’oltir. 
oprlélê à vendre.—Notaire Leclerc.
Louer à U rivière du Loup, en tMU. 
cjin de meuble*.—Oct. Lemieux A Cte. 

aïnou* et emplucemenU a vendre—A J. Au­
ger.
•létê de prêt* et placements do Québec, 
mpeenle d’Amrarance Stadnconn.— Louis
I A>vvtvre.
stltut Canadien.—J. FremoDl. 
compagnie de chemin de fer Urbain de 

Québec.—6*. Moore. 
r»nde réduction.—J. E. Lntullppo. 
xtflé permanent de construction des Artl 
Mm»,—A. J. Auger Sec. 
iur les fêtes.—N. Y. Montreuil, 
a tente.—Mann A Cle. 
auta Claus,—Mme Hossack.
?rnnrd et Allulre.—Pianos *• Knabe." 
entre la toux.—Al b. C. Dion ne.

QUEBEC, 10 FEVRIER 1882.

LÀ SËSSI0X.

large, mais 33 et 85 pour 1 ju, ce n'est 
plut un profit, c'cst tout simplement 
unYoi commis au détriment du peuple.

En présence de pareilles énormités, 
l'opposition n’aura t-elle pas raison, 
mille fois raison de demander certaines 
modifications au tarif monstrueux que 
nous a valu l’avénement des conserva­
teurs au pouvoir?

Les chiffres suivants peuvent donner 
une idée de l’augmentation de taxes 
qne le tarif Tilley nous a imposée :

Du 1er juillet au 31 dé­
cembre 1881, les taxes de
douanes ont été de......... $ 10,444,458
Du 1er juillet au 31 dé­

cembre 1877, les taxes 
de douane ont été de... G,717,812

La quatrième session du parlement 
c la politique nationale a été ouverte 
ier. Ce sera probablement la dernière 
ce parlement, car il est probable 

pie les élections générales auront lieu 
ïans le cours de l'été prochain.

L’opposition ne manquera pas de 
itsogne durant cette session. Le gou­

vernement se gardera bien de lui don­
ner prise et ne proposera probablement 
que des mesures anodines, de nature à 
lie pas soulever d’avantage l’opinion 
publique ; mais si nos amis ne sont pas 
appelés à empêcher des méfaits en 
[perspective, ils devront so faire un de­

voir de flétrir les fautes impardon- 
îables dont l’administration s’est ren­

due coupable depuis qu’elle est arrivée 
|au pouvoir en 1878. C'est en cela que 
consistera surtout la tâche de l’oppo­
sition, et il faut avouer que cette tâche 
n’est pas légère.

Ces méfaits de l’administration peu­
vent se classer sous quatre chefs prin­
cipaux : extortions pratiquées au moyen 
de la politique soi-disant nationale, en- 
valiisseœentdes privilèges des législa­
tures provinciales,fraude du contrat du 
l’aeifique et gaspillage dans [’adminis­
tration.

Nous avons déjà fait voir les mono­
poles odieux, les spéculations véreuses 
auxquels la politique nationale a donné 
naissance. Au moyen de ces monopo­
les et de ces spéculations, le gouverne­
ment s'est fait des amis qui lui four­
niront les fonds requis pour faire les 
piochai nés élections à la Senécal. Mais 
avant que le fruit de ces rapines soit 
employé à corrompre l’opinion publi­
que, i oi unis de\rmt montrer au peu­
ple «pie c’est lui qui a dégorgé les fonds 
qu'on emploiera pour aclnte:*ses sulfra- 
ges ; il faut que nos amis fassent voir à 
nos populations ce que leur coûte cette 
immense blague qu'on a décoré du 
nom trompeur de politique nationale. 
Pour cela il suffira de passer en revue 
a situation de nos industries manufac­
turières et de signaler celles qui pour­
raient réussir, se dévelop;>er et prospé­
rer sous un tarif bien moins élevé que 
celui qui nous ruine depuis trois ans,et 
faiie voir que l’activité qui caractérise 
le affaires depuis dix-huit mois est la 
conséquence de la renaissance de la 
prospérité dans les autres pays, mais 
m'u le résultat de la prelection.

^uaut a prouver au peuple qu’il est 
v°^‘ l,ar le tarif Tilley, la chose est 
l laeiîe: il sufllt pour cela de signa­

les prix exorbitants auxquels sc 
tendent les actions de certaines com­
pagnies industrielles. Ainsi, quand les 
actions delà filature do coton de Mont 
real e vendent à 85pour 100 de prime 
et celle de la filature de coton de Dun« 
L,:îi A 33 jour 100, il est incontestable 
que le tarif qui douuc naissance aux 
I»ï dits illicite* j< stillant ces primes, 
autorise le vol, ni plus ni moins, et dé- 
pou.Ile le* consommateurs d’autaut ;

elle ne réussit pas â opérer tout le bien 
qu’elle veut faire, elle aura du moins 
la consolation d’avoir rempli conscien­
cieusement son rôle et son devoir en­
vers le pays, ce qui u'est pas la der­
nière de ses aspirations.

l'ne question de privilege.

Augmentation des taxes
dédouané..................... S 3,72G,G4G
C’est-à-dire une augmentation de 

55i pour 100. En d’autres termes, sous 
le gouvernement conservateur et le 
régime de la politique nationale, il a 
été perçu $3,72G,63G de plu9 que du­
rant les méme9 six mois en 1877, sous 
le gouvernement libérai de M. MacKen 
zie !

Quant à l'envahissement des droits 
des législatures locales, nous en avons 
fait les premiers l’expérience, lors de 
la destitution du lieuteuant-gouverneur 
Letellier ; mais,depuis, Ontario cl Ma 
nitoba out subi le même sort. Nos amis 
devront faire tout eu leur possible pour 
empêcher le gouvernement de conti­
nuer dans cette voie, qui conduit 
directement à l’union législative. C’est 
le rêve de Sir John, le but qu’il veut 
atteindre ; mais si le vieux chef tory 
lait fi des nationalités pour mieux 
assurer la prépondérance de l’orangis- 
me, les libéraux ne sont pas de son 
avis et s'efforceront de donner le coup 
de grâce à ses projets, eu sc faisant 
les champions des droits des proviuccs, 
que le gouvernement affecte de mécon­
naître plus que jamais.

La fraude du contrat du Pacifique 
est bien connue. Nous savons qu’elle 
nous a coûté le sacrifice de plus de 
cent millions en pure perte ; mais le 
public ignore généralement que le syn­
dicat est en voie d’en imposer cucore 
autant en se faisant payer des subven 
fions par certaines municipalités et en 
s’emparant de toutes les entreprises do 
chemin de fer qui pourraient lui faire 
concurrence et l’empêcher d'exercer 
sou monopole dans toute la rigueur 
qu'il coiujiorte. Voilà ce que l’opposi­
tion devra surtout s'appliquer à bien 
faire voir au public, au cours des débats 
qui auront lieu durant la session.

Enfin, l’opposition devra protester 
de toutes scs forces contre l'augmenta­
tion scandaleuse des dépenses depuis 
l’arrivée des conservateurs au pouvoir 
en 1878. Poursc former une opinion 
do cet accroissement de dépenses, il 
suffit de jeter un coup d’œil-sur les 
chiffres suivants :
Du 1er juillet au 31 dé­

cembre 1881, les dé­
penses s« sont élevées à $11,332,073 

Du 1er juillet au 31 dé­
cembre 1877, le dé­
penses se sont élevées à 8,2 *7,483

Augmentation des dépen­
ses par les conserva­
teurs..... ....................... 33.085,590
C’est-à-dire une augmentation de 

37J pour ÎOU dans six mois. C'est tout 
simplement monstrueux /

L’opposition aura donc forte beso­
gne à faire pour dénicher tous ces ac­
tes de mauvaise administration. Mais 
elle est à la hauteur de la tâche qui lui 
incimbe. Elle est unie, cour igeuse* 
pleine de confirme: dans le patriotisme 
et l’hab.lilé de seschcP, et surtout 
bien décid'o à faire une guerre sans 
merci auv charlatans qui prennent tous 
les moyens de tromper le peuple pour

Une cause très importante et d’un 
intérêt publie a été plaidée, la semaine 
dernière, devant Son Honneur le juge 
en chef Meredith.

Il s’agit d'une question de privilège.
On reclame de M. L. O. Tail Ion, 

député de Montréal-Est,uue somme de 
315,000 de pénalité, pour avoir siégé 
illégalement, l'espace de quinze jours, 
comme membre de l'Assemblée Légis­
lative de la Province de Québec.

Voici en substance les faits de cette 
cause.

Le 1er mai 1878, 51. Taillon fut élu 
Député de la division électorale de 
Moutréal-Est à l'Assemblée Législati­
ve de la Province de Québec.

Pendant la session de 1880, la Lvgis 
lature ' nt 51. Taillon faisait partie, 
créa une nouvelle position, celle de 
commissaire chargé d’examiner les di­
vers montants dus au fonds consolidé 
d'emprunt municipal du Bas Canada, 
et de faciliter la collection d’iceux. 
(chap. 13 Vict. 43 et 44.)

L. e 24 sept. 1S30, un ordre en con­
seil fut adopté, nommant le dit L. O. 
Taillon à la dite charge avec tous les 
droits, pouvoirs, autorité, privilèges et 
avantages attachés à icelle, c’est à-dire 
avec un salaire n’excédant pas $3,000 
par un, en eus des frais de voyage. ^

M. Taillon accepta cette charge.
Or le statut 3G Vict, chap. 4 décrète 

que44 nulle personne acceptant une 
44 charge, commission ou emplois 
“ d’une nature permanente ou tempo- 
44 raire en vertu d’uuc nomination de 
44 la Couronne ou du Lieutcnant Gou- 
44 verneur, auquel un traitement annuel 
44 ou des honoraires, allocations ou 
•4 émoluments ou profits de tout genie 
44 ou montant que ce soit veuaut de la 
44 Province, sont attachés, ne pourra 
44 être nommé Conseiller Législatif, ni 
14 ne sera éligible comme membre de 
44 l'Assemblée Législative, ui dans 
44 l’un ou l’autre cas, ne siégera ni ne 
•4 votera en cette qualité, tuut quelle 
•4 occupera cette charge, commission

ou emploi
Cette disposition C9t un amende­

ment à une loi adoptée précédemment, 
savoir le premier paragraphe de la 
2ème sect. vict. £2, intitulée: 14 Acte 
l>our assurer l'indépendance de la Lé­
gislature de cette province ”.

Le second paragraphe de la cinquiè­
me section de ce statut Vict. 32, chap, 
32, qui est resté intact déclare (pie 44 si 
44 une personne ainsi déclarée inéligi- 
“ ble ou inhabile à siéger ou à voter 
“ par les seconde, troisième, ou qua- 
44 trièmo section du présent acte, siège 
“ ou voie ainsi, cils cneourrera par là 
“ une amende de 31 000 par jour tant 
4» et chaque jour quelle aura ainsi 
*• siégé ou voté, et cette somme jiourra 
“ être recouvrée d'elle par quiconque 
“ en feia la jiuursuite devant une cour 
»4 de juridiction com[)étentc eu cette 
4% Province.”

C’est sur ces dispositions de la loi, 
qu’une poursuite fut instituée, récla­
mant Il pénalité de $1,000 jar jour, 
pour l’espace de 15 jours.

M. H. Cyrius Pelletier C. R. conseil 
do M. Taillon conteste celte action eu

sous le coup de la loi qui lui défend 
d’accepter une charge sous la Couronne 
et a laquelle sont attachés par un or­
dre en conseil un salaire et traitement.

M. Ernest Pacaud, de la société 
Laitue et Pacaud, répondit au nom de 
la poursuite, qu’il suffisait d’établir que 
le Défendeur avait droit à un salaire 
ou à une rémunération quelconque,quel- 
qu’en soit le montant, pour le rendre 
inéligible, et que partant la fixation du 
salaire, ou la détermination du mon­
tant n'était qu’un détail sans impôt* 
tance. Il ne saurait, dit-il, y avoir de 
doute, que M. Taillon après avoir agi 
comme commissaire pendant un an 
aurait droit de recouvrer du gouverne­
ment sans autre ordre en conseil, si 
non le salaire de $3,000 du moins un 
quantum meruit.

M. Pacaud cita à l'appui de sa pré­
tention plusieurs autorités et entr’au- 
tres :

May. Gième édition. Seats vacated, 
Page 597. 116 Common’s journal
Page 126. Vol: 174 Hansard, 3ième 
série, Pages 1196 et 1*287.

Cette cause a clé prise en délibéré.

Trône et M. Ogilvie secondera.

Le premier diner d’etat sera do mét 
ce soir, à Rideau-Hall.

II y a 1 IG bill- privés de plu9 qu’aux 
autres sessions.

On dit que l’hoii. A. P. Caron doit 
donner un grand bauquet aux mem­
bres de la presse, pendant la session.

Le discours du Troue.

Nous publions, dans une autre co­
lonne. le texte même de la harangue 
officielle prononcée, hier, à l’ouverture 
de la quatrième session du quatrième 

j Parlemeut.Fédéral.
C’est là le programme du gouverne­

ment pour la juésciite sessiou.
Nous u’avons pas le temps de le 

commenter, ce matin. Nous eu parle­
rons demain.

ACTUALITES.

On est en pleine campagne électo­
rale dans la province d’Outaiio. Tous 
les candidats libéraux sont choisis et 
parcourent leurs comtés portant la pa­
role dans toutes les villes et les camj>a- 
gues.

L'hon. M. Mackenzie a déjà visité 
tous ses électeurs.

Madame Shehyn donne un graml 
bal, ce soir, en l’honneur du Lieute 
naut Gouverneur de Manitoba et de 
madame Cauchon.

Le Citizen d’Ottawa, se dit autorisé 
à déclarer que personne ne sera tiré 
cette année.

l’.\K IXJtSTICE.

M. Sénécal, surintendant du chemin 
de fer du nord, vient de refuser à notre 
confrère de Jai Vérité une passe an­
nuelle sur le chemin de fer provin­
cial.

C’est pourtant une faveur qui est 
accordée à tous les membres de la 
l-rcsse, indistinctement de partis.

Pourquoi cette exception à l'égard 
de M. Tardivel ? Nous n’y voyous, 
jiour notre part, qu’une injustice coutie 
laquelle toii9 les journalistes devraient 
protester, et qu’ils devraient repousser 
comme une tentative de gêner l'indé­
pendance de la presse.

Le Courrier de Montréal dit que 
c'est M. Drouiu, avocat de Québec qui 
s-ra fait juge à Gaspé.

On persiste à dire dans les cercle» 
conservateurs que c’est M. Faucher de 
St Maurice qui sera le prochain ora­
teur.

^ Nous sommes heureux d’appren Ire 
que l’association de réforme du comté 
de Charlevoix a été définitivement or­
ganisé:.

M. St. Hilaire, député du comté de 
Chicoutimi, est arrivé à Québec, ce 
mat in.

Notre ami, M. Alector Dufour, \ient 
d'-. cre réélu maire de la paroisse de la 
Malbaie.

ECHOS D’OTTAWA. :

L’hon. C J. Pope, ministre de la 
Marine et des Pêcheries est trop ma­
lade pour reprendre son siège.

Tous lc9 députés ont été heureux de 
revoir à son poste M. Joseph Rvmal, 
qui a été si dangereusement malade.

La réunion annuelle des membres de 
la presse aura lieu samedi de la semaine 
prochaine.

Nos plus chaleureuses félieita’ions à 
M. J. A. Hamel,médecin,de la Malbaic 
pour l'envoi d’une liste de 100 nou­
veaux abonnements pour le comté de 
Charlevoix à 51. Moïse Paradis, 
marchand de St 5Ialachie pour l’en­
voi <1 une liste de 25, et à un autre bon 
lil»éral de Sandy Bay j>our une liste de 
40.

On commence à s'occujier sérieuse­
ment des prochaines élections munici­
pales, dans notre ville.

51 M. G ingras, J. IL Charlesou et 
J. Moloney ont été choisis comme can­
didats dans le quartier Montcalm.

MM. Dinning, Bourg *L et Guun sc 
présenteront de nouveau daus le quar­
tier St. Pierre.

I/C gouvernement est décidé d’aecor- La première année d s opérations de
der do nouveau des better terms ’’ à lu U compagnie ni inufaoturière de sucie

de betterave de F.irnhatu, s’accuse jiar 
lin déficit.

province de* M nui loba.

5L et madame Russell Stephenson 
sont les hôtes du marquis de 1 orne à 
Rideau Hall.

N «us espérons j>onvoir publier, lun­
di, le dernier mandement de 51 gi 
l’Archevêque de Québec.

Il y aura réception dans la salle du 
disa it : La sect. 2 de la 43 54 vict. ch. ' Sénat, samedi soir.
13, dit ou parlant du commissaire : ' ___
•4 so i salaire jiouna être fi\é par or- . , , , , ,

i n i ! Lady 1 ulcy donnera u i grand bal c“ dre en cens il, m iis n excellera pas J J °
“ 33,000 par an eu sus des frais de
44 voyage.”

Or,dit-il, \i salaire n'a jam us été fixé.

Deux projets de loi, ’qui intéressent 
vivement le Canada, viennent délie 
deuonés devant le Congrès des Etats
Unis, l.e premier est un bill permet­
tants aux grains récoltés par les culti­
vateurs canadiens, d'être moulus dans 

M. Innés, de Hamilton, \ reposera les moulins américains suivant les



30 février L’ELECTEUR,
■aagn—

l'ôglcrncnts du dépaitement du Trésor- 
Le MjconJ permet aux fers bruts cana- 
• 11 **ns l’entrée en franchise aux Etats- 
Ah iis.

Le Herald de Montréal, poursuit 1h 
compagnie de lélcgraphe pour $2,000 
«le dommage.0 pour ne pas lui avoir 
remis une dépêche importante.

Nous avons le plaisir d'apprendre 
<1 ne Oscar Archambault, écr., axoeat, 
a été nommé maire du village l'Às- 
snintition, niu* M !*«•:! Prquc!, cnlll\ — 
lour, a été choisi comme maire de la 
municipalité «le la paroisse de l'As- 
somptiou, et que M. Elie Turgeon, lils 
*i été élu maire pour Lavultrie.

le citoyen-électeur devra considérer 
son candidat comme hors de concourt.

Paul Louis.

M U >uis St<; Marie a été élu der­
nièrement maire «le St Itérai parle vote 
unanime «les conseille!s.

Ce choix fait honneurs à l’intelli- 
^ nie (/opulaliou de Si Rémi, tout au­
tant qu’à te digne citoyen.

Parmi les conseillers, il nous fait 
plai&ir de vbir MM. C. Dumonttd, i\ 
A . Colette, et autres dévoués citoyens.

CE .II UK DK (JASPE.

de viens «le lire, dans i.’Ei.ei tkuh «H 
-l'in-, l’Evénement «l’iiier, unecoricsjKm- 
«(aucm.1 assez amusante. L**s «leux pièce.-, 
sont datées «h: Mont-Louis, U février 
3 #82 et s:gné“s un électeur (\ans i/Ki.kc- 
'i m u h « t tm citoyen dans Y Evénement. 
raui! 1 • Mjrd«* «pii est plus pompeux et. 
plut* l'hiliu-opliiqm* dans i.'Eleciklk «pie 
dans l’autre gazette, ce qui est t r 
naturel, les deux éciits sont identiques, 
oc, boitent «lu liiéme eiicri»*r.

M. le ci’oyen électeur est un jeune 
rat qui n'a guère vu le monde, et «pu, 
dans t-« ai t i géiitiité, a cru «pu* les g«*ns 
j/rtinlriiciit -a\es.-.le pour une hinUree. 
il da'e son éjltie de Mont-Louis, pin­
tle .’()() milles en bas «h* Québec, pen­
dant d«s ti in pètes «le neige épouvante- 
olc**, c’est tiop loin pour que ces lellies 
«•elites h- fl février, ai. nî pu «iriivcr à 
Quebec h* Il au matin. Supposons doit*; 
qu«* !«• citoyen élcci* ur soi., un cita«iin
«luébcnjuois, domicilié «pichp e part 
<l«ih h* me «h - J’rairles, et le j ère 'glo­
rieux «le quatre sonnets restés célèbres 
«Luis nus a» n lis l.lléruircs : l’épître 
nui sera ni plus ni moins xide, et le 
public moi lu don elle \:«nt.

Ce petit point mis au net, que veut- 
il donc, notre» citoyen-électeur ?

il nous assure «pie pour r. mire justi- 
oi’jH. <«'ini.’«le ( iuwpé, «Lins le choix 
«lu futur jug.’, /♦* you venir meut doit 
uonun* r Uh résident de In place, et ne 
j torn it tioui w une ntrsonnt oins habi­

te à cette chai y t que )!. .fus. X. jAtvoie, 
/mAunotain et yreffur de /Viré, ('a 
{K>urrait se dire en u’autres termes, M 
«i citoyen-éli cte-ur. mais on vous com­
prend, « t on xa vous lépondre.

Sav« z-x ousppie l* s intéiêts person­
nels «le votre « auditla* dans (ia.-pé, la 
«•«innaissaiice que vous lui supposez 
«les b* soi iis du comte', et surtout s«jii 
i île bran able attachement au parti cou 
:*t\ ateurpie l'empêcheraient pas d’être 
nu juge de te.-table, s il ignore la loi ou 
no la commit «pi iuipaitaitennuit, pour 
l’avoir peu étudiée, par exemple, et 
i^.int pratiquée? Vou- confondez deux 
«Larges l> « n «lin. rentes, brave homme, 
«.«elle de juge et celle de député du 
t « uple M. Lux i ie ferait peut être un dé­
puté pa?sal le,ma.s lien «le ce que xous 

«*t» dites ne peut le t ««ommanilcr connu • 
juge. C’ar un juge, vcytzvoiis, ça ne 
^’improvise pas comme un couplet. Il 
finit beaucoup d o iule, beaucoup de 
pratique, beaucoup «le l»on sens natu­
re*!, et avec tout cela dans un même 
Iaounet, des cours d'appel par surcroît. 
l'h pense/, vous «jue lVree soit bien 
IVrinhoil désirable jour approfondir la 
ksi 1 X Ci le j'eu d’aîlaire qu'il y a dans 
«'•• comté, il »*st à |h*u piès impossible 
xçu'uuavocat pratiquant y acquiert 1V\- 
pi’Ut ncc requise pour fane un juge M. 
Lavoie ne pratique pas ! il est grelller. 
lit où voulez-vous qu’il ait acquis J’ex 
péricnce qu'une piatiquo longue et 
•Hj’iieuse peut seule donner?

Si le citoyen-électeur eût regarde 
un instant à la loi, je n’aurais pas au- 
;ourd hui à contredire son «.'pitre. L«* 
Statut Kcfoudu «lu Uas-Cunatla, ch. 77, 
s. 1, ss 2, déclare que nul ne peut être 
nommé juge «le la Go r Supérieure, à 
moins «t'avoir «>t«5 avocat pratiquant 
{fendant au inoius dix ans au baireau 
«ici lias Canada. M. Lavoie a été reçu 
avoeit le 13 juillet 1869. Mai - au priu- 
r« iiips île 1871, la pratiijue ucmordant 
pas, il accepta et occupe encore la 
charge «le piotoitota’ro ài'creé. 11 n’a 
«ionc pas Lté avocat pintiquaut pen­
dant dix ans. il ne remplit pas les con­
ciliions im|«érieuseiuent et fort sage­
ment impostes à la couronne dans le 
«liioix dis juges ; il à moins «le faire 
iunctidxr la sous section 2, nonticrr

PAR L EU EXT FEDERAL
La cérémonie d’ouverture du Parle­

ment f*«léral a ét«'; encore plu9 bril­
lante, hier, que d'habitude.

Le bca«i temps avait attiré une foule 
considérable et Fon Excellente le Gou­
verneur Général fut acclamé à sou 
passage.

Son Exct llencc prononça à 3 heures, 
«dans la salle du Sénat,

Le discouhs du Trône.
Honorables Messieurs du Sénat.

MM. de la Chambre des Communes.
LVapeiance que je vous exprimais à la 

«dernière tension, qu’à la convocation «du 
prochain Parlement, nous auiion- à noua 
Miciter «l’une saison «de paix et •. • pros- 
pêiité, «’est réalisée en tout. Le Canaln 
a été fivorisé d’uuw annèo exceptionnel 
lement prospère. Ses cultivateurs ont 
joui «l’une abondante récolte et de prix 
rénumérateura.Ses inanufact«ires et autre* 
iiidustr ies n'ont fait que se develop 
per et te développent encore sou*
• le favorables auspices. Son comraer 
ce « t fOn tratic n’ont fait que s'augmenter 
•l'un* manière t»en«ible . et la paix et l’or 
«Ir») n'ont cessé de régner dans ses limites. 
Pour tous ces bienfdts, nous ne Hauriou* 
trop remercier le Dispensateur de tous le» 
biens.

ne Premier Mngistr.t des Etat* Unis a 
r« «pi !:i mort «les uiains d'un assa.-S'n ; j­

: dois faire remarquer ici «jue la tristesse de 
i notre population n’a pas été tant le regret 

♦d’une perte qui ét «it celle «le voisins et d a 
mis qu'on** rouve'le preuve «h» la simpathie 

î «pii unie en fière?, l’Empire Britanique et 
i In République Américaine.

Pendant la vacance j’ai en le pl.isir de 
vi-it- r la Piovince «le Manitoba, et «le tra­
verser Us immenses prairies du Non! 
O- «--t, «t apiès r«-xa!n«*n ♦|uejVn ai f»ir 
p« r-tonnelleiiient, Je puis f*iiciter sine-» 
reti.eut le Canada, «le c-* qu’il po«^ède une 
ai»*ei »j»lendi le et nu*.-i fertile région, ap- 
p«*léej’«-n *-u’n n’ire, à être habitée, avec le 

: temps, par des initiions «l’heureux et dt* 
b il ants sujets de Sa Majesté.
Le» in migrants ne ce tout pas limité à Ma 

nitoba ou ses environ-,ils §e ront n pandur 
par tout le p»y« h l'ouest, jusqu'au pied 
«J s Montagnes Ko b i s et h puis la fron 
lièie inteinationale aux lives dt* 1< Seskat 
chouan septentiooale Ou est d'opinion, «;n 
conséquence que 1«ï temps, « *u venu «le «h 
xiser les t* mtoires * n quatre di-tricts pr«» 
vi-«?ir« s ou plue, sou» d«“s louis couve 
nublt s. Cette question là va vous eue 
soumise.

Ihms Je cours de mon voyage, j’ai ran­
çonné de nombreuses tribus sauvages, 
toutes confiante» en la continuation de la 
politique traditionnelle de bonté et «le jus 
lice qui à toujours gouverné jusqu’ici le» 
rapporta du gouvernement avec les abo­
rigène». Je regrette cependant d’avoir à 
vous dite que la nécessité de pourx’oir à 
l'existence d«.« .Sauvages existe encore et 
que cet état de choses, d’après les appa­
rence-,devra se continuer encore plusieurs 
année». Ou a fait tous les eiforU possibles 
pour amener les tribus sauvages à »'etablir 
sur les resetves et pour les induire à s’a- 
biiu«*r h l’élévage du bétail et a la culture 
du sol. Nos * tlorts ont été couronnés de 
quelque tuccès, mais nous u’arrivetons 
qti'avic It* temps et «le la constance à faire 
abandonner à ces enfants de la prairie et 
de la fon t, leur» habitudes nomades, pour 
travailler à se sustenter eux-mêmes et 
contribuer en définitive à la tiches»o in 
duhtriell-» «iti L’immigration d/s
blancs a augmenté de beaucoup le d «ti­
ger d© qulque contlit entre le colon et la 
peau ronge, et d’après mon opinion l’aug 
men tut ion de la police montée est devenue 
en conséquence une matière d'urgeuce.
< »r. «loit avoir recours pour cela à votre as 
sentiment.

L«* tupjairt de la Commis ion charg e de 
faire enquête sur l«i système «le Service 
Civil qui existe, va vous èire »outuis, et 
vou» ulb a être appelé à ptendre en con­
sideration à ce sujet une mesure pjiéci île.

I>e iecens«*ment décennal ayant été fait 
l’année dernière, il est maintenant 
de votre devoir do reconsidérer en 
coosèqueuce et réajuster la représen 
talion aux Communes. «_n© mesure à 
ce sujet va vous être soumise. Plu 
»ieur* autres mesures importantes 
vont vous être référées, entr autres cor 
tains projets de lot pour la mise en liqui 
dation des banques, «les compagnies d'as 
sumnee, et de» société» commerciale deve 
uue» insolvable», poui l’auieuiisaieni- «*t !a J 
refont» de» Uns concernant lesTetre» du 
Dominion, pour l’amendement des statuts 
concernant la Cour Suprême ; certains 
pr«'j«U do loi pojr Is tenure d’ofiiee des 
j g.»> «l«’s co.ir» de comté, ainsi que pour 
l’appréheutiondes délinquant*fugitif, dans

les limites du Dominion, et on attirera 
d’une manière toute spèciale votre atten­
tion sur l’état anormal de la jurisdiction 
de la Cour de Vice Amirauté;

Les travaux de construction de cette 
partie du Chemin de fer du Pacifique Ca 
uadien qui s'étend entre Prince Arthur’s 
I.andmg et Winnipeg tirent à leur fin, et 
on esj ère qu’au mois de juillet prochain, 
il y aura communication par chemia de 
fer entre ce» deux endroits.

La section du chemin entre Portage du 
Hat -t Winnipeg qui e#t d’une longueur 
*le cent trente cinq milles e»t terminée et 
a été transférée d’api è< les termes du con 
trat à la compagnie du chemin de fer du ! 
Pacifique Canadien., qui l’a mise en opéra 
tion.

Le» tavaux *ur lo section Est à partir de 
la station Callander ont progressé considé 
rablement, «*t on a vu à ce que le» travaux 
sur cette partie de la ligne se poursuivent 
vigoureusement pendant l’année courante. 
Dans la Colombie Anglaise, les travaux 
sur In section «le la voiu entre .Sacana’v 
Ferry et Emery's liar, se |>oursuivent avec 
assez de vigueur pour donner lieu de 
croire qu’ils seront parachevés dan» le 
temps fixé par le contrat; et la ligne de 
puis ce dernier endioit jusqu’à Port Moo 
dy, qui a été soigneusement l«>calibée du 
rant le cour» «le la «lernière »ai-on, e»Ç 
actuellement donuèe à eutreprise de ma 
nière que les travaux soient complètement 
terminés là en même temps que ceux à 
f «ire Hiir la section de Savana’s Ferry à 
Emery’» B«r. Sur toutes les sections q«ie 
la compagnie du chemin dt» fer a à con» 
truire, l«-a travaux ont été poussé» de 
l’avant av«*c la plus grande énergie. Dans 
le coui» de l’été dernier, les t«ra»gements 
ont été faits »ur une distance de deux cents 
dix huit milles et là deesus les travaux ont 
été complètement terminé sur une distan 
ce «h* cent Foixante et un Indies, et cette 
pat tie de la voie ferrée a été ouverte au 
trafic.

La compagnie a fait faire à part cela les 
terra-sementa dans des lignes d’embran 
chements sur une lougueur de quatre 
Vingt neuf milles.

Je suis heureux de pouvoir vous dire 
q-ie le trafic sur l'Intercolonial a con-i l** 
rablement augmenté, et que ce chemin «le 
f*r j our la première fois depuis qu’il 
exi-t»', a pu dans le co«trs de la «lernière 
année ticca’.e. fot.ctionner a ses propre» 
dépens et pans frais j onr lo pays.

Un a pu introduire les eaux «lu Lac Erie 
«Un» le (.’anal Welland, au mois de juin 
dernier. Les travaux étaient alors assez 
avancés pour cela.

Et au mois de septembre on a pu ouvrir 
au trafic la nouvelle partie du Canal 
entr*- Allaubourg et Port Dalhousio.

Vous apprendrez avec plaisir qu’une li 
gne mensuelle «le vapeurs subventionnée 
sons l'.iutorité du Parlement, voyage 
maintenant entre le Dominion et le 
Brézil, et qu’on a lieu do croire qu’il en 
résultera un commerce avantageux et à 
l’un et à l’autre.

Le rapport de la commission royale 
nommée pour s’enquérir de la question du 
travail dans les fabriques a*nsi que des 
meilleurs moyens à a lopter pour le con 
fort et le bien être de l’ouvrier et de sa 
famille, «ans intervenir cependant d’une 
manière indue dan» le développement «le 
no» in luHtries manufacturière», va voua 
être eoutiiiâ et je vous invite à y apporter 
votre plus sérieuse attention.

MM, de la Chambre des Communes.
Les comptes «le la dernière année fiscale 

vont vous être soumis. Vous verrez avec 
satisfaction sans doute que la dépense a 
ôté* moindre et le revenu plus considéra 
ble que le» estimés de l’année dernière, 
laissant uu surplus d’audessus de quatre 
millions de pia.-dres.

Ou u ©mplovè une partie «le cette 
tomme à diminuer la dette publique par 
le rachat de débentures à maturité, por 
tant six pour cent d’intérêt, et on a em­
ployé la balance au paiement de travaux 
public»,imputables au compte du capital. 
On a Ainsi obvié à la nécessité de »égo 
ci«*r sur «lébentur«-s l'emprunt Autorisé 
par le parhunent pour cela.

L©s estimés pour l’année prochaine vont 
vous «*tre soumis. J’ai confiance qu’on 
trouvera qu’il» ont été prèxmrés avec une 
sag* écoimruie, et sans nuire A l’etficaci 
té du »ei vice public.

Honorables Messieurs du Sénat,
Messieurs de la Lharnbre des Communes, 

Je vou» iuyiie maintenant à porter toute 
votre attention aux différents sujets «jue 
je viens de vous mentionner ainsi qu’en 
général à toutes les affaires qu’on vous 
soumettra, plein de confiance comme j» 
le suis en votre habilefè et votre désir 
patriotique de servir les meilleurs intéiêts 
du pays.

Après la lecture de ce discours, les 
membres tic la Chambre de9 Commu­
nes retournèrent dans leur salle, puis 
tou9 les nouveaux députés ^furent in­
troduits.

Après les motions d’usage, Sir John 
prop osa l'ajournement a 3.50 hrs. p. m.

Notes commerciales.

(Du Moniteur du commerce.)

Montréal est en communication par 
téléphone avec Kingston.

La consommation du saumon aux 
Etats-Unis en 1.S81 a été troi3 fois celle 
de 1880. 1

Un établissement de Détroit oh l’on 
fabtique les articles île bronze .va fon­
der une succursale à Parkdalc, près de 
Toronto.

A Toronto, l’année dernière, il }' a 
ou 72 faillites, passif $738,000 ; en 18«S0, 
il y avait eu GO faillites avec un passif 
de $569,000.

Les petits pois verts, se veudent ac­
tuellement à Gaineville, Floride, 25 
contins la pinte, et les fraises de $1 à 
$1 50 la pinte.

La nouvelle fiïlaure de cotou de St- 
Henri est sur le point de commencer 
ses opérations. Do quatre à cinq cents 
personnes vont y trouver de l'emploi 
Immédiatement.

A Bangor, Maine, on a vendu à des 
marcban«is de glace de New York, 
11,000 tonnes de glace livrables en 

juillet, au prix de S 1.25 la tonne.

Il y a sur la rivière Kennebec, dans 
l'état du Maine.trente-sept compagnies 
exploitant la glace de la rivière, et 
eurs glacières peuvent contenir 1,120, 

400 tonnes de glace.

Toutes les presses à coton de la Nou- 
vi.*lle Ot léans sont encombrées, parce- 
que la grande partie de la récolte est 
détenue pour livraison plus tard et qu'il 
ne se fait aucune expédition considéra­
ble en Europe.

L’inspecteur des poids et mesures «le 
Belleville vient de sui=ir et de cotifis- 
quer vingt-six poids trop légers, une 
mesure illégale et une bascule qui es­
croquait à l’acheteur 10 livres sur 160

Quelques capitaines naviguant sur 
les lacs demandent à être soumis à un 
examen du genre de celui qu’ont à pas 
ser les mécaniciens, afin quton ne con­
fie plus de navire à des personues in­
compétentes.

La Franceet l'Italie avaient jusqu'ici 
fabriqué le sucre avec la pulpe de la 
betterave ; mais on vient d’y introduire 
la culture de la canne à sucre dont la 
croissance rapide menace «le supplanter 
l’induslrie de la betterave.

Vingt-huit navires récemment arri­
vés à New-York avaient des pommes 
de terre comme partie de leur charge­
ment. Une maison annonce quelle a 
en vente 1,000 sacs provenant d'AUe- 
magne, et 200 tonnes provenant d'K-
O Zi 80.

Bontoux à caution, «inon à lVxonêr*r 
tout-à-fait.

La Bourse reprend graduellement son 
a»pect normal. 11 y a eu une hxu»»e con 
•idérable sur les actions du canal «le Suez 
A raison des banqueroutes nombreuse! 
qui ont eu lieu à Lyon, la Bourse «le cette 
ville ne donne plus signe de rte.

A. TRAVERS LA VILLF.

Conférence.—Mercredi 14 février, à Me 
mande du cercle de St Sauveur, le public 
auront -ro., unQ
seconde fois le Rév. Pèr» Ucuse. av.nt 
son départ prochain pour le» missions ; 10 
bénéfice de la *oire„ sera au profit de 
la Chapelle de Xoire-IW d« Lourdes.

Admissiou 10 cent».

L* canadienne.''—Vaprès une «iépê- 
che d’Ottawa, les travaux d* répu­
tation uu » tourner “ La Canadienne, ” 
pour un montant de plusieurs mil­
liers de piastres, viennent d’être aocor. 
dé» à MM. Carrier, Laine & Ci* , comme 
étant les plu» bas souniis-ionriHire».

Ces travaux donneront de l’emploi à urt 
bon nombre d’ouvriers.

Payez vos taxes !—Oo commencera same 
di à expédier ln petit avis traditionnel 
aux contribuable» qui n’auront pa» payé 
ce fcoir «a taxe personnelle. Dè, l«>r» «xtm. 
mencera la bérie «le» frai» que bien s«ju 
vent l’on éviterait avec uu taut cou p’-u 
de bon vouloir

Militaire.— Les officier», son» otlici«*rs et 
soldat» de la compagnie No 2 de i'aiuli». 
rie de garobon, sont k i i de h© ren.lr»ce 
soir, à 7 heures, à l’Arsenal, pour recevoir 
leurs accoutrements pour les ex^-cirrj 
unnuels.—Par ordro : T Boulanger, e*pi 
taiue.

Ma'adie—La roiéole, appelée pluicam 
munement rouget le boutonneu *3, s vit 
sur la population «le la parois-e «le St V» 
her. Quoique contagieuse, celte malais 
n’e»t pa-» dangereuse.

Enquête.—On a commenci’* lii r imtin i 
la cour «le polio**, une enq .ète dan» l'ai* 
17-ire du nomme l’oi te lance, qui a été 
uriétè pour vol «i’un** petite va i.-e dans 
une voiture stationnée à* porte «le la 
résidence «Jr M. Blondeau, corioy.mr. ( et te 
valise appartenait AM. Eiouar.i Johiu. 
«le Cliarie-bourg, et contenait des hanle» 
«le. femme et autre» effets.

A t'arrirce du hûte-au patoeur •* Princ» 
Edouard, ’’ avant hi«*r «prè« mi li.à L®ris, 
un cheval a été précipité à l’eau, «*« «lé 
chargeant un voyag« «le neige. O i l’ire 
tiré avec a-sez de facilité Li police ne 
pourrait elle pas mettre fia ù c-tte cru 
uuté envers les animaux, qui est c.«u-re, 
le plus souvent, par h paresse o i j.ur U 
négligence. Nous nttiion» l’attention de 
la société protectrice des animaux.

FAITS DIVERS.

Depcclics Télégraphiques.

Taris, G fév.
Cent-cinq membres de U chambre de» 

députés ont promis de se railler à l’Union 
républicaine qn’on est sur le point «io re­
lever. La reconstitution do l’Union eut 
très significative, attendu qu’elle prouve 
que M. Gambetta est obligé de faire abs­
traction de son passé de» quatre dernières 
années pour faire revivre ce groupe comme 
étant !e seul moyen de recouvrer sen in­
fluence.

Si l’on en croit des informations privées, 
le tribunal de commerce de Lyon adiatous 
uue association comprenant quarante cour­
tier» olllclels do cette ville, un d'entr'eu-' 
seulement échappant à cette condamna­
tion.

Deux autres directeurs de l’Union gé 
nèralo ont été interrogés par dee magia 
trat*». Le FrançaU dit que la preuve in 
duira tout au uioma le tribunal à aa mettre

Les Jorliûcalions de Home.—D'après 
les renseignements «les journaux ita­
liens, la defense éloignée dt* la vill * de 
Home sera assurée par quatorze forts, 
dont six sont déjà terminés: mx uiitrcs 
>ont en cours d'exécution ; les d- ux 
derniers seront bientôt commencés. La 
distance entre deux f«>rts consécutifs 
est telle, qu’ils puissent croiser leurs 
feux. Uue route fctratôgique, située eu 
dehors de la ceinture des forts, les 
rénnit entre eux et en permet l'accès en 
partant des grandes voies qui aboutis­
sent aux différentes portes de la ville. 
Tous c* s forts sont relie» par uue com­
mue ication télégraphique et t-déphoin 
quo. Ils sont pourvus «le casemates à 
plusieurs étages parfaitement à cou­
vert des projectiles du 1 assiégeant et 
en quantité su (Osante, dan» clique 
fort, pour abriter, eu temps de guerre, 
deux bataillons d'infanterie et le nom­
bre d'artiileurs nécessaire uu service 
des bouches à feu. Ces forts, dont c 
cun coftto en moyenne 1 500, 000 franc*» 
renferment des puits, des magasins a 
poudre et des dépôts de vivres. L® 
gouvernement italien estime enfin «j’i«\ 
ppur faire de Home une place de guerre 
complète et en rapport avec les exi­
gences de l'art militaire moderne, il 
Faudrait encore, outre quelques autres 
travaux secondaires, ét iblir un certain 
nombre d’ouvrages intermédiaires en­
tre les forts, perfectionner notablement 
les communications et améliorer lo- 
ceinte, ce qui entraînerait uue dépense 
de 10 millions de francs à prendre »ur 
les 35 mentionné» au litre ites“ l’ur‘ 
tifleations de la frontière, des côtes et 
de Home ’* dans le projet d'ouveiture 
de 144 milli< ns de crédit extraordinaire 
dépose par lo miliaire de la g icire en 
décembre dernier.

Barbe Bleue.— Un ancien convict 
d’Australie, nomme John W alsh, q'11 
s’était défait de sa première femme » JJ 
la noyant et qui est maintenant deWj



L’ELECTEUR, 10 février
V ST" Tjrr-r

t»nt (le liqueurs à Little Fall», piü* 
d’Utica, a lué sa seconde femme -
coups de pieds, sous les yeux

a

fSKSS d».
dimanche.

L’amiral Dupont.-On annonce de 
Washington que. sur la motion de M. 
Bayard, du Delaware, le bill accordant 
— cré,lit de $10,000 |>our la base et leun creau uu v«->— «*—- - 
piédestal d’un monument à ér 
feu l’amiral Dupont a été passé.

èiigcr a

BRUNET & LAURENT com­
mencent cotte semaine une trran- 
(le vente il réduction : 500 dou­
zaines de mouchoirs do toiles 
seront vendus il moitié prix, ainsi 
nue 1,500 coupons de toutes es­
pèces de marchandises Qui se­
ront sacrifiés pendant Invente il 
bon marché, ainsi qu’une caisse
de broderies.

Brunet & Laurent,

En Si i, ne de la Feuille d'Erables. 
N.-Ù -On demande un garçon. 
3 février 1S82-—3 mois.

Annonces nouvelles.

Avis Commerciaux,

de M.
AVIS

«Ce
Obligé de livrer lo magasin 

Marcotte» pour le premier mai prochain, 
en conséquence je vendrai tout mon assor 
liment h une grande réduction -, pour cet 
te même raison je vais faire de grandes 
améliorations à tajn magasin pour conti 
suer le même genre de commerce que 
par le pasbé.

Ainsi la vente à bon marché commence 
la lundi le six du courant .; l’assortiment 
comprend le» tweeds écossais, anglais cl 
cana liens, drap noir, canmir noir, hardes 
faites, étoffe de deuil en cachemire noir, 
pour d imes, merino, alpaca, crêpe et crêpé 
noir, étoiles à robe de couleur, toile fine, 
toile à nappe, coton jaune, shirtings, in 
«lionne» de toutes sortes et un grand nom 
bre d’articles trop long A énumérer: le 
tout pour argent comptant.

F. X. Lepaois.

No 53 Rue la couronne St Roch.

Montréal, 18 Octobre 1S77.
Nous, soussigné», certifi m» avoir em 

ployé le Sirop d* merisier Composé pour 
nous et nos enfants, et ses résultats ont 
été si satisfaisants que depuis ce temps 
nous n’usons d’aucun autre C’est avec 
plaisir que nous pouvons le recommander 
an public. Ainsi, Monsieur, veuillez ac­
cepter nos remerciements les plus fcincè

Mme J B. BERGERON,
T. BERGERON,

ENCAN DE MEUBLES
UE HEXAGE TAPIS Elc., Elc.

PAR

OCT. LEMIEUX et Cie.
A LA

Résidense privée Sô rue Lachtvrotière

(PRES LE BON PASTEUR)

MARDI, LE 14 FEVRIER,

Propriété à vendre.
UNE MAISON à deux étages avec magasin 

comprenant aussi un hangar a grains, à 2 éta­
ges, Remise, Ecuries. Cette proprlté est un 
des meilleurs postes de commerce de St Iloch. 
Elle est située rue du Roi, eu face du marché 
Jacques-Cartier. Conditions faciles.

S’adresser sur les lieux au propriétaire ou 
au

NOTAIRE LECLERC.
34, rue de la Couronne.

8 fév. 1882 —15Jp

A Louer
LA RIVIERE Dü LOUT (on bas/A

KSXli»

Nous avons reçu Instruction de vendre à 
l’Kucan mardi le 14 février,à la résidence pri­
vée No. 85 rue Lachevrotlère tout l'ameuble­
ment de m maison consistant en ameuble­
ment de salon, de salle à dîner. Tapis, Gravu­
res, Bureau (Ecriture) ameublement de 
chambre à coucher en noyer noir et en frêne. 
Poêle de cuisine, Poe le à charbon, ustensiles 
de cuisine et une grande quantité d’autres 
elle La.

Le tout sera vendu absolument sans ré­
serve.

La vente commencera à 1J hr» précises.
. OCT. LEMIEUX *T CIC.

Encan'.eur-
10 fev. 1882.

Soumissions Demandées.
L* INSTITUT CANADIEN DE QUEBEC, 

demnnde des »«>u mission»» p«>ur certain» ouvra­
ge* de tnertulscrle et plâtrage i «Mro exécutés 
dans la mnlson de l'Institut.

Ia*h plans ci spécification* sont déposés riiez 
M. F. O. Berllnguet, Architecte, ruo St-Jean, 
de qui l’on popri A *e procurer tous les rensei­
gnement* nécessaires.

Le* soumhslon* devront être déposée*entre 
les malus de M. II. J J. H. Choulrard, prési­
dent «le .’Institut, d’ici à MARDI midi, le 14 
du courant.

L'Institut no *'enc»g«- pas à accepter la plus 
basse ni aucune «les soumissions, et se réserve 
«le plus, ledr«*tt«le relranchercertains travaux 
nrentlonné» dans l«is -péco fixation».

KRNB8T M Y BAND.
Secrétaire Con cependant.

19 février 1852—3f

VENTE PAR ENCAN

u

La médecine magnétique de Muck,] le 
grand aliment du cerveau et du ►ystème 
nerveux—redonne aux jeunes gens, aux 
hommes faits ainsi qu’aux vieillards, leura 
vigueur perdue.

La vie est trop courte pour r.e paa en 
profiter. Qu’on lise l’annonce dan» une 
autre colonne, et si vous êtes atteint d’affai 
Glissement du système, ne retardez pas à

DE

$50,000.00
DE

MARCHANDISES SECHFS.
J’ai reçu Instruction du comité do créan­

ciers chargés «lo II {aider la succession ti'AIi- 
PIIONSE MARCOTTE, «le vendre pnr^encun 
public

JEUDI, LE 23 FEVRIER
A ONZE heures avant-mi 11

AU MAGASIN

ITcs. 577, STS ot 5SI

Rue, S te Catherine Montreal,

1,0 magnlfiqao po*to de commerco situé » 
FrascrvUte, *1 avantagea*emeDt muuu, au­
trefois occupé par M. I*. T. Déguisé.

Contenant un magasin spacieux bien fini», 
et «le* plus convenable* oonr un commerce gé­
néral ou une ligne particulière.

Un magnifique logement «le 1* a parle­
ments, pourvu de toute» les commodité* d'uno 
ré»l«lencu «1«> 1ère classe.

Av»c hangar à trois étage*, «curies,remises. 
Jardin*, vergers etc., po<*éiaalon au 1er mal.

I*our plus amples détails s'adresser 
M. CHARI.K* ROY, 
Marchand «1- chu *«-nrcs 

Coin de» ruo 8ou»-ltj î«»rt «’t
N«»lr«-I> «m-. Québec.

N. B. Ou sur le* lieux, au iuitga.-u. do 
M. C. I». BEUOEROX.

Fraservllle.
8 fév. 1892.

ENCAN SE MEUBLES
De Menage, Voitures Elc.

MR

OCT. LEMIEUX & Cie.

VEKDRIDI» LE 10 FEVRIER-
c1 votre Salle (l'Encan 253 Eue et 

Faubov+p >t Jean. Québec.

CHEMIN DE FER
Quebec Central.

ARRANGEMENTS D HIVER.

A PARTIR DE

LUNDI, LE i) JANVIER 1882 !
Ta» convois circuleront comme suit •
Expies» partira do Sherbrooke à...

arrivât t Jonc, «le Beauco
' 44 Lévis......................
44 44 Trav. de «Québec
44 partira «1»* •* 44
<« *• r évt«
44 arrivant J«>nc. do Beauce
44 44 Sherbr«>oke........

Mlxe partira «le Slw-rbrooke .........
44 arrivant h Jonc. *!<• Beauce... 
44 partira do Jonc «lo Beauce... 
44 arrivant à Sherbrooke............

8 15 a
I Iff p 
3 15 p 
3 30 p
II 30 a

m
m
m
in
m

12 00 midi
2 00 p m 
7 00 p tu 
7 00 a m
3 40 p m 
6 50 p m

Ht2 50 p
CONVOI LOCAL ENTRE ST. JOSEPH ET

LEVIS.

Partira do S*. Joseph........ . 6
Arrivant à Lé vis................................. 9
Partira de Lé vis.................................... 4
Arrivant à St. Joseph.................... 8

00 
3 J 
30 
00

a
a
I»
P

m
m
m
m

Par Encan sera vendu au compte d’une suc­
cession, vo droll le 10 février, à rôtie salle 
d’Ecan, 253 rue et Faubourg Ht Je»u une 
qu mité «le inculpe* de ni Ming e consistât t eu 
ameublement «1- salon en n«»ycr noir ««• «vert 
ett repp et en crlu, »-Me»sOard, Tab!- a dîner, 
Extensive, lapis. Table de «*• nir.» Miroir, 
Chromos, Gravure*. Sofa. Canapé, Commode, 
amounlciueot de ohambre .\ «tout*hcr, Puino» 
commun piur école rt une grande «fiiant tt* 
d'autre» o(Têts, et une Carilo e pr<u«pae neuve.

— AUSSI —
nno magnifique Montre en Or |*>ur monsieur 
cl Chaîne en Or.

Le tout vendu ab-olument sans réserve.

La vente à 2 heures précises
OCT. LEMIEUX A Cie., 

Kiicanteur*.
S fév. 1*82.

( Venant de paraître)

MGR DE SAINT - VALIER
ET

L’IIOPITAl GÉNÉRAL «le QUEi iEC

Les convoi* marchent *«ur le torn p» de Mont­
réal.

Le convoi spécial <i«*s marché» partant «le 
RI Joseph pour Québec, le» vendredi», n’ex- 
t»te plu»,

!>• QUEBEC CRNTKtLest le se»il chemin 
d«* fer qui con«l(ti-e aux célèbre» mines d'or «i«- 
la Chaudière. Il est eu même temp* le cho­
ral u le plu* «lirect qu'il y ali entre iduéuec e- 
Hostonetlen principales place* de la Nou­
velle-Angleterre,

Les passager» partant par exprès» à midi 
arriveront vlA le chemin de fer du Pa«*uuip- 
*lc. à Newp*irt a 9 |o heure* P. vt. et a Bouton 
à 3.30 heures, le lendemain matin.

J. B. WOODWARD, 
Gérant-général.

LEVE à AL-OEN, agent» do billet», vis-à- 
vis l’héttel St. (.oui»,

7 Janvier «992.

A Vendre ou il Louer.
L'Hêtel Union, t le du Palais, via-à-vls 

l'Albion, ainsi que le R.nr:|ug Saloon en 
arriére : Complètement mit à neuf. Condl- 
tl«»ii» facile*. Possession au ter Mal «.u de 
suite si nécessaire.

L. F. BURROUGHS
A vocat

Rue Rt-PlerraQuébec. 
Québec 18 Janvier 1882j

AUGUSTE P AO AUD.
AVOCAT.

»St Joseph Beauce.
nn si*- • i * . i- - — «p.t.MVlt tool* —»

DEPOT
DK LA CKLEUKK

PIu
m

D i
Contre lu Consomption

AU

DISPENSAIRE DE ST. ROCH.
Otte émnlslon Jouit do la plu* hauterépu- 

tatlon dan» le public et parmi le* rnéd-H-ica 
Elle «*>t iidmI employée |«our toutes le* n>»- 

la.lle* telle* que scrofules, épuisement nerveor. 
auxlététueutaie, fatigue «lu cerveau, arrecllon 
d.^ bronche» et de fa gorge, asthme, coquelo- 
che. m a indie* de* femmes et «le* enfant» et 
beaucoup d'autre», pour lesquelles phone de 
foie de morue et le* hypopnosphltca Mint 
hautement et Ju-tein^nt appréciée», non-neo* 
leine-u par les médeelnr, mal» encore par 
public eu générai.

L.»

ûALAii\! I 1

i

VEXANT ntlICCTRM K..T PK PABT*.

POUPEES POUR La TOILETTE, 
SA VCXS IL i li FUMES. CHOISIS.
Provenant de» meilleures malwin» de Paris] 

aussi r.s KncxrTtosr.

L'HUILE ST. JACOB
Le grand remède Allemand, contre 

le rhumatisme.

SIROP GE MtlîiSIER COMPOSE
EX VENTE A’J

DISPENSAIRE LE ST. ROCH.

P. J. COLLINS,
La meilleure et la plus en usage.

Histoira—Traditions — Biograpies.

I^« totn11t«<»î«i Stock «1» Marchandise» Héche* 
s'élevant d'aprô.» l'Inventaire ii plu» de

$50,000.00
Le Slock sera vendu à tant dan» la piastre 

sur le* prix «1«* l’Inventaire au plu* offrant et 
, . , . » f «lemlifr «'ncbérlsHeur. Le» terme» «le crédit

vous procurer l i meilleure et la plu» *co | mnt. mif.ls à ^ fl ct D mols# endoM0JI à u
D'taiiquo «le» médecines connue». [ satisfaction «lu comité.

Eu vento ch.z-J. J. VeUlon,Pharmacien, 1 c<! stück ^ M,elllcur été

.Enseigne du Pilon Illuminé, Rue
Joseph.

St

ait Jamais 
offert » la Concurrence publique.

L*« Magasin »«* a ouvert t«ju» les J«*ur* Jus­
qu’au 23 courant, pou- permettre hux ache­
teurs d’exatnifier lo Stock et l’Inventaire.

T. J. POTTER,
Eiicnnteni\

8 fév. 1882.

LA SOCIETE PERMANENTE DE
1 ON DES ARTISANS

Giu\!> vui.i .m;
In O 'tavo Royal de plus de 700 pay s,

AVEC PÛUrUAlTS

Chaque exemplaire broché........ .$2.50
L'ouvrage *«»ra envoyé par la tonile franc 

de pot t à toute» le» personnel* «iul «*u feront 
parvenir le prix 1

où à
i.’Ho.-itai. QKXKRAL I»E QCEIJCr,

M. J. N. DUQUET,
Seul agent pour !o Cnmtda,

223, rue St lean Québec.
6 fev. 1982.

SOCIÉTÉ DE

Prêts et Placemen s de Quebec-

M. I*. J. «?ollln» rn:irutf.i«*ture »«•* balance* 
lul-métne*. Ici A Quéta'c «-t n’ayant pas do 
droit d’iinp «rtatlon A payer, I! peut 13* ven­
dre à beaucoup meilleur marché que le* 
autre*.

La balance Impériale «to I*. J. Collin*est en 
vente che* bnx* « •* marchand» do ferronnerie 
et «le quincaillerie.

Toute» >*«•* .•» « tnce* p »rt*»nt un c-rtlficat 
d*lui>p<K3tliiu attaché à chacune d'elle».

P. J. COLLINS,

No 73, Rue SU Joseph.
7 oct. 1991.

J'Jurs c. i3 3nio2Trî
Chimiste et Ihroy'.liste.

110, HUE ST. JOSEPH.
27 oct.

A vendre.
La Goëlette de» Pilote* Na. *• Sir E. I* 

i Tn«*hé ” uvro tou* *• - ugr«— l.,--.*l excepté]. Lu 
i «Ire GOéletbJ e*t uctuell-mont eu «juartler 
d'hiver au chauiier «!«' M. Marqui* à St. Jo­
seph «le Lévl*

S’a lru.«*er i«our Information au Bu renu d*-* 
Pilote*. X Québec. <»u a M. AUGUSTE DES­
PRES, l’un «!■ s din-cleur» résldaul à SU J«>- 
HOph, quartier Lauzon.

13 J an*-.

ïirrOUD233 E2T 1875^1!
CAPITAL PERMANENT.............................................. $100,000

ACCUMULANT........ .................................... 45,000

Surplus au Fonds Permanent, 31 mars 18S1.................... S 8,320.78
m'% à/* Accumulant, “   2,598.40

Total surplus.................................... 811,119.18

Bureau : 105, Rue St. Pierre, Québec.

S. LESAGE, Ecr., président. 
J<>*. PLAMONDON, Ecr.,
K. U. E REC MET, Ecr., 
dos. VUCMEU, Ju., Ecr.

JEAN BLANCIIET, Ecr.. C.R.M.P.P. 
J. A. I)EKO Y, Ecr.
GEORGE PAQUET, Ecr.,
OCTAVE M1GXKR, Lier.

.CYRILLE DUQUEL, Ecr.

[BANQUE DF, LA SOCIETE : LA B A XQ UE XA Tl 021 ALE.
Cette Société continue de faire des avances sur garantie hypotocaire àj des 

conditions avantageuses.

AJ.ÂDCER-
Sec.-Trésorier.

10 janvier 1882.—tm

AVIS-
EST par lo préHenl douné *]«« l’n*Rotnblé<« 

générale Annuelle de» Act onnulrc» «!«• eetto 
h»K*iété, p«» tr l’élection «le* directeur» et autre» 
alfains», au-a lieu au bureau «'e ht »oclété, 
lundi, le 13 février prochain, A 7Ur* p. ni.

A V IS est au*»| douné qii’X la dite rnuom- 
blée de» motion» *<*'ront fa.te* jx^ur umender 
les article* *u vanta «le la société.

1<» Art.— 31, on romp nçant le mot 
44 «leuxtêmo ”, «lan» la «iiiiitiléruo Pgre, oar le 
fnol 44 dernier ” do matilAro que cette partie 
«le l’article ko ll*c comme suit •* le dernier 
Inndl «lu mol* «In février,” «-I quo Pn«>»etnhléc 
générale Annuelle «h.1* Actionnaire» n’alt do 
fait li«*u, à l’Mv«?alr,«juo le dernier lundi «le fé­
vrier de chaque année au lieu du deuxième 
lundi.

2o Art.—19, en remplaçant le mot41 trol»”, 
dan» la première ligne, par lo mot44 doux" de 
manière quo cette partie «lo l'article m- !!*«« 
comme »ult 44 I.»» directeur» nomment «leux 
nudlteur*," ot quo «lo fall, à l’avenir, il no soit 
plu* nommé qu«» d«tux audlUt«tr» pour auditer 
le* livres et comp «'* «le la »«H*lété.

3o Art.—211 en remplaçant lo inot44 doux” 
«lan» la irolfllèmo ligne, p«tr lo mot 4‘ cinq,** 
«le manière nu’ù l’avenir cl après l’élection «jul 
doit avoir Hou le 13 fé rlordo la préH'ntu an­
née, eha«juc directeur s *it tenu «le pos»éder 
au moin* dn«i action* «lan» le f«*n«l* capita! 
portnanctil «le la s«» lélé. Le présent amende­
ment ne devant entrer en force «juo l«»r* do 
l’élection qui aura lieu ti l’a-sembléo générale 
nnnuelle «le ISH3.

Pdr ordre,
*^0UI8 BOCRGKT,

I’réaldont.
Ron r. Laroche:.

8oe.-Tré*.
N. R I/j» acilontmlre» qui n'ont pu» payé 

tou* les verse m en U «l«*mumlé», et eecx q «»nt 
emprunté *»ir la g trautle «le leur* action», *e- 
rou -, d'après la loi «»t •«*» règlcmenl* <l«* la »«*• 
clété, privé» du droit «l«» volol

I^<* rnpporta annuel* »er«»nt prêt», et le* ae- 
tlonnalre* |H)urr«*nt *•• le* procurer,en *’a«lrr«- 
sant au bureau «le ht **x-lété, le ou uprè» lundi, 
lo il février proohaln.

28 J an. 19-2.

FJLECJRS SECHES
IMMORTELLES.

r»» roii*«lgné vient de recevoir non Importa­
tion aunut'.le «lo

FLEURS SECHES DE LA PRUSSE
oomprcnftnt BOUQUUTS,

COU RON N KS.
VER DU R KS,

CHOIX.
VA NI ERS F.T

MOUSSE VJ'IITE EN PAQUET?»,

J COURONNES ET J CROIX
Pour décorations funèbres.

La plu» considérable «'t la pin* belle c«»l- 
lociion «i» llrurj sèche» Jamal* Importée en 
cette villo.

UNE VISITE EST SOLLICITÉE.

J. J. V ELDON, 
i Pharmacien,

Ennolgnod* Pilon Illuminé,
12? Rue St Joseph]

J. A. Th. LS VASSEUR,
X 0 T AI R E.

Commissaire pour recevoir des 
affidavits pour la Cour Supe­

rs lire et la Cour de Cir- 
cuit, District de 

Quebec
Agent d'immeubles et de placements.

S'occupe de ln ré«Iartlon bas prix «le toute 
espèce «le document* notarié*, -fons-selng-pri. 
vé» ro«4Uéte-i, etc. etc.

Argent \ prêter «ir garantie hypothécaire#] 
ainsi que »ur billet* pronil**nlr*.

Bureau : No 28, Ruo si Pierre,
B.«*se- Ville,

J. A. Th. LE VASSEUR, N. P.
7 oct 1881.—8m»

Demandées.
Quelques Jeune* fil’e* *a«-har.t l'Anglais et 

lo français trouveront de l'emploi pour lo pre­
mier mars dan* uu «le» nouveaux mngohlna 
• tnarehundl*'** sèt he* »ov la rue Si J. un, en 
Ulmint application i\ lu boito Na. 03«J, Bureau 
«lo Poste Québec.

2*3 lunvier, 1*91. — lrn*

Maisons ct emplacements a
VENDRE.

Ce» belle* maison» en brique». «1«j pn^tnlèn- 
eln**e -lt«iA«*» *ar le cltctnln «h» la Petite Ri- 
vh'rc», prè» de» char» U «bain».

AUSSI de» «nn hoamiont» à «les <*an«lltlon» 
fheltc».

S. B. L«*» propriétaire* ayant fait«1«>iiarran­
gement* avec la compagnie du chemin «le f»*r 
du Lac St Jeun, le» acheteur», locataire» do 
ce* propriété», *e servant «h» l'ancien tracé du 
chemin «lo fer «lo G«Mfor«l n’auront pu* à 
payer de barrière*

A. J. AUGER,
108 Ruo st Pierre Québec.

1 fév. 1S82.—im»

POUR LES FETES,
? Afin de bien recevoir le* vl*lte». n'oubtle* 
pu» «me le» célèbre* Bière ct porter L ibatt, de 
Loudrc», a'«tnt pu* d'égaux «•«.mine brauvngM 
«ht Ktnlé. U'est «•«• qui «»*t certifié par Ica pitta 
haute» autorités médicales.

Certificat «le F. A. H. LA RU K. écr.. M. A. M. 
D., professeur <1«* chimie et anu’ysto «lu 
gouvernement pour la ville ut le district do 
Québec.

Québec, 21 avril 1880. 
Pal fait un examen minutieux «lu Porter»', 

«lo la Bière «le John Libittt, «lu i/mdro», Onta­
rio ; ce» DEUX PRODUITS »««ut de qualité 
supérieure *ou» loua le* rapport»,' « t no cnn* 
tiennent aucune »nbst«ince étrangère.

Cf tout tVfTCfllfnta breui'fiçr» pour fonf«*t rft 
)'rr$<ninr* qui fteuvetU «tr«*»r bfsoin «i'wn *ft*nu- 
lutit «/«• cf i/rnre.

F. A. II. LARUE, M. A., M. D]

PiT*Demande* à vo» éplclcra ou autre*' \©n* 
«leur» «le lnor«-, la

BiERE ET PORTER LABATT
DH LONDRES

U. "5T. XÆOcTTriETJIL.,,
SEUL AGENT

179, MUE ST. PAUL.
p. h.—Certificat* \ 1a prochaine anrcnrr^ 

24*«léolI881—3ru



10 février L’ELECTEUR

USÉ,
Chemin de fer Q. M. 0- & 0-

Changerasnt d’Heures.

A PARTI K DK

U7IVDI 2 JAXVIEK 1882

I>» train» circuleront comme nuit :

t Mixte. Malle. Kx-
i pr

Départ d’Hochc-lP- m- a. ra. p. ta.
| 'lag* pour Otta wa. | 8.20 8.30 5.00.

a. m. p. m.
Arrivée, à Ottawa...! 7.55 1.20 9.C0
Départ d’Otta^» P- m* a. m.

pour Hochelait». 10.00 8.10 4.55
Arrivée i HoChelo-, a. m. p. m.

V.45 1.00 9.45
p. m. p. m. p. tu.

Départ d’Hocha-)
ûga pour Québec fl. 40 *.00 10.00

a. in a. m
Arrivée à Quéla*c...l 8.OU 9.50 6.30
Départ d« QuéiHH! F'- Iil- a. in. p. m

poor Hochelaga.] 5..«U 10. uu 10.00
Arrivée A llochcia- a. m. p. ra. h. m

f tL*•••»•••••••••••••••• 7..'tu 4 50 6.JJU
Départ d’Hoche-

Inga pour HU Jé- P Tn-
rônif ...................... *.uo ••••••••• ••••••••a

Arrivée A HL Jérô- «e a g
1114) •••••••••••«•••••*

T. 4 5 M••*•••• ••••••••a
Départ do HL Jérô- a. m.

me pour Hoche-
6.46

»••••••••• •• •••

Arrivée A Hoche-
•*••••*••••• •••»•• 9.00 >M||»iM •••••••••

Départ d* llocba- p. m.
|4aga pour JoIletU*.. 6.16 • • •«••••• ••••••••a

Arrivée à Joltette... 7.40 ••••••••a •••••••••

Départ do Juliette a. m
pour Hochelaga. 6.20. • ••••••« •

Arrivés A Hoche-
isgn* »»»«>»••• «»•»<«■ 8 50 MtMMM • •••(••M

riervice local entre Aylmer, Hull et Ottawa 
jff-CTTou» le* Train* de ravager»Mint ponr. 

Tu»(Jt!iCliKr!«’l,aliii» '“jour »î de Char»-Dor­
ic lr« la Nuit.

Les train* allant et venant d’Ottawa font 
coïncidence avec le* train* ullunt et venant 
de (Québec.

Le* traîna du Dimanche partent de Mont* 
T(u\ et de Quéltco à 4 heure* p. ut.

I jhn train» circulent d’aprè* l'heure de Mont­
réal et quittent la tiare do Mlle-Eud •* dix 
minute» plu* tard " qu'à llooheluga.

BUREAU GENERAL, 13, Pluco d'Ariues.

BUREAUX UES BILLETS

Montréal.13, Place d'Anne*, ) 
2)1', rue SU JaCqUeN, j

E i (ace de l’Hotel St. Loul», Québec.
Un lace de l’IIôtel Kusstdl, Otite u fé.

L. A. SENECA i., 
Hurlntcndant Général.

>lt VINCK ItK qi 
District de 4u<

1U Kit KO ) 
lébec. )

AVIS
No. 21301 
lu re

DOS1TJ1 K A RCA ND.

va.
SIMEON CLOUT 1ER,

et

ivmiin leur.

Dé-lcndeur

DESIRE GUAY, curateur aux bleu* et 
effet* du dit défeudeur.

Le» créancier» du dit Plmf»n CImitter »ont 
pur le présent notifié*, et lia sont requis de me 
fournir A i«o«, le curateur soussigné, «ou* un 
mot* do retU» date, «!••» états de leur» réelnum- 
lions, spécifiant le» garatitle* qu’ils possèdent, 
*•11» eu uni» et leur valeur, et »’ll» n'en mil 
pii », mentionnant le fait, le tout atte»té sou» 
Mim ut, avec U-* pièce» Ju»lltl<:aLlvc» à I'»j* 
put de ce» réolnn*'»lions.

Québec T Jativlet 1 H&2.
DESIRE 11 U A Y,

Curateur | (
9 janvier—lin

Feuilleton do 14 L'ELECTEUR.

f Uib

ETHEL
l’AK

LE M VltQUlri DE Cl’.STI NE

Cil A P ITK K X.

De son côté, Gaston, qui se 
répentait bo sa faute, ne négligea 
rien pour défendre en conscience 
les intérêts tie sa pupille ; il se 
rendit lui-mémo seul A Londres 
et A Dublin, laissant pour un 
temps Ethel A la campaguo : cette 
pénible absence fut courte; pour­
tant il ne revint auprès d’elle que 
lorsqu'il eut consulté les hommes 
de loi les plus célèbres de l’Angle­
terre,1 et choisi un avocat distin­
gué dans le barreau do Dublin 
pour défendr » la leuno héritière 
contre le taux comte Macnally.
£ Par les ordres de Gaston, le 
régisseur do lady Ethel recueillit

Médaille

rOB. etc.
à Lauoch*

Prime 4»

16.600* 
i Laroche

ELIXIR VINEUX
(Extrait ocmplet des 3 quinquina) 

Contre le manque de force, affections 
4e l'estomac, fièvres invétérées, eéc.

FERRUGINEUX
Contre le sang pauvre ou décoloré,

croissances éühcüu, suites 4s couche. 
Paris, MM, nu Drouot,

LARUE et PACA U D

VOCATS

Bureau : 10 rue Douuucona (près lo» D rumines

Haute-Ville, Québec,
» (ERNE
J l «-**

ACHILLE La HUE 
ex-M. P.

ERNEST PACAUD 
roto notaire

Suivront lo» cour» do Québec, Beauce, Mon» 
rnageyet Bcllecha*»*».

Québec. 23 mar* 1SS1 .

firurichitAB, Qrippes 
Toux tâches,
P ht h unes,
Rhumes,
Ms,

Cette Pâte Pectorale, sons forme d’un boobai 
Aèiicieaz, prtcare ac CALEE RAPIDE dus tonies la

Irritations de Poitrine.
Seul dépôt chez M. Brassa rt, Profe**eur 

Botaniste diplômé ru* Ht-Jo*eph no 25 Ht 
Koch, de Québec.

Québec. 21 mar* 1 SB 1; —0

PIANOS “ KNABE
DE CONCERT,

GRANDS et SEMI-GRANDS,
Carroa o*b cLroi*ba.

“ Ce* Instrument* ont été devant lo public 
codnalssour, depul* bientôt cinquante [5« j 
AîfNKK*, et sur leur rxcellknck hkulk, 1U 
ont obtenu une imik-kminknck non-aciie- 
TKK qui en font le* l'HKM I iCH.H 1‘IANOH DIT
MONDE pour le son, ht toücuk, la vain-
D'UCUVKK et II» DUKAIIILITK.

SEUL AGENCE A QUEBEC.

BERNARD & ALLAIRE.
Au*»l le» Célèbre» Piano» WEBER A Go. 

NKWCOMBEA C’o, DOMINION PIANO A 
Co. Geo. W. WEBER, STEVENSON A Co, 
BEI!EKING A Co.

H ARMONIUMS D’EGLISES et do «ALON 
de» rubrique» Mil vu nte», DOMINION ORGAN 
A Co, J. K.HTY A Co, SMITH ORGAN A Co, 
O’Dll K RT Y A Co, Mason A HAMLIN, con­
dition» très facile», PRIX très-ba».

BERNARD & ALLAIRE
8. rue do la Fabrique, QUEBEC.

Machine a Coudre de renom.
WILLIAMS SINGER 

OPPLRTONS,
WILSON

OSC ILL \ TIN G SHUTTLE, 
W h P LE R, et WILSON, 

WHITE, etc.,
( ondltlon», payables par versement»,

Bornard 8z Allai.ro.
Editeurs de Musique.

No 0 Rue la Fabrique.
Québec.

Nov 24 ism •

û Macnally-Castle tous les ren­
seignements favorables à la cause 
de l’orpheline ; mais u:i témoi­
gnage manquait. : c’était celui 
d’une fem ne de charge, Nelly 
Brooks, fini, depuis son enfance, 
n’avait quitté la maison d’Ogle 
lord Mn on ally, ni pendant le sé­
jour du comte aux Indes, ni de­
puis Oifa.ssuraif que peu d'années 
avant la uort du pore d’Ethol, 
une parente du régisseur avait 
vu cette femme vivante ; mais la 
pareil to était morte. La vieille 
devait avoir cent ans ; on igno­
rait le lieu de sa retraite, et l’on 
ne pouvait plus s’assurer de son 
existence. Elle avait quitté i’Ir- 
landeûla mort d’Ogîe Mrcnallv 
pour retourner en Angleterre, sa 
patrie. Le témoignage de la vieil.’e I 
Nelly Brooks eût été concluant; 
mais comme il manquait, les 
pièces écrites devaient seules j 
déciiler la question. Malheureii, | 
soment le nouveau lord Vacnally 1 
s’appuyait sur un acte de mariage 
qui paraissait en règle.

LIGNE ALL A >

r*2T#î»

8oos contrat avec le gouvcrnomentda Canai» 
Dour le transport de» malles

CANADIENNES et des ETATS-UNIS

1831 Arrangements d Hiver ibOZ

Ix-r ll*ne* do cet to cornpugnlo »<* com pose ut 
»le* valseur» eu fer à double cnglu» *uivuiil* 
construit» sur lu Clyde. Il» contiennent do» 
compartiment* à l’épreuve de l'eau, sont sans 
rivaux pour la force, lu rapidité et le confort- 
•ont équipé» avec toute» le* améliorations mo 
derne* q»ie l'expér luare pratique n pu suggérer 
et tou* ont effectué le» plu* rapide* traversée» 
dont 11 »olt fait mention dan» le» annule* ma­
ritime*.
Vaisseaux. Tonnage. Commandant»
PARISIAN............... 540V Capt Ja* H Wylle.
SARDINIAN...............4050 Capt J E Dutton
POLYNESIAN-........ 41U0 Capt R Brown.
SA KM ATI AN........... 361.0 Capt J no Graham
CIRCASSIAN............ 414)3 Lt Smith, R N R.
MORAVIAN............... 3660 Lt Archer, It N IL
PERUVIAN................ 3400 Capt Jo» Ultchle.
NOVA SCOTIAN....3300 C«pl Klcbaidoon.
HIBERNIAN..............3454 Cnpt Hugh Wylle.
CASPIAN.....................3200 Lt Thomson, UN R
AUSTRIAN................ 2700 Lt R Barrett, UN IL
NESTOKIAN ............ 2700 Capt DJ .lame*.
PRUSSIAN................ 3000 Capt J G Stphen.
SCAN DIN A VIA N...3000 Capt J Paik. 
BUENOS A Y UE AN. 8300 Capt N McLean.
COREAN.......................4000 Capt McKougull.
GRECIAN..................  3000 Cnpt Legation*
MANITOBAN............3150 Capt MacnîcoL*
CANADIAN................ 26<»0 Cnpt C I Menztes]
Pin EN ICI A N............ 230Ü Cnpt James ScotL
WALDENSIAN.........2600 Capt Moore.
LUCERNE...................2200 Capt Kerr.
N E W FOU N DLA N D1500 Capt M yllu*. *
ACADIAN.....................1350 Capt McGrath.*
Lu vole la plu» courte sur mer entre l’Amé­

rique et l’Europe, la traversée s’effectuant 
en cinq Jours seulement d’un coutlueul à 
l’autre.

*S.\ RM.» TI AN..........Samedi ,126 n >v.
' CI RCASSI AN........ 44 8 déc
• l*U L Y N ESI A N...... 44 10 4
^SARDINIAN............ «« 17 «f
•PARISIAN .............. 44 21 «4
^ MORA VIAN............ • 4 31 41
•PERUVIAN............. 44 ••4 J an.
trente a.ssi an.......... 44 14 44

•Polynesian......... 44 21 ta

ïSARDINNIA.n........ 44 28 44

Les vapeur a du .service
DE LA MALLE DE LIVERPOOL
Partant de LIVERPOOL conque JEUDI, et 
HALIFAX chaque SAMEDI, arrêtant à 
OüKK.VhToWN pour prendre à bordel débar­
quer le* passager* ol le» rnulie* qui vont en 
Irlund» ou en E couse, ou qui en viennent.

DE HALIFAX.
iXV. 1831

é*
«4 

44
4è
44

882
..
U 
• •

I.e» hteamer» marquis do ce slgno pui vou* 
de Boston le Jeudi avant la date du dépur 
de Halifax*

I*»» steamer* marqué» de ccidgne tr parient 
de Portland le vendredi avant lu date du dé­
part de Hulif.x

Prix du pansage de la Pointe Ltvisy 
voie d’Halifax.

Cabine ........................ $02.65, $78.00 et $88.00
Suivant le* accommodement».

Cabine secondaire......................................... $45 00
Entrepont.......................... .......... ...................... 31 00

,7-^fDe* billet» de retour setonl donné* t 
prix réduit»,

LIGNi; DE GLASGOW.
Durant la «nlsnn d’hiver un vnpcué partir* 

chaque semaine «letîLèSOOW i*»ur BOSTON 
ou PORTLAND, (vin Halifax s’il y h lieu), et 
Chaque semaine de Boston directement pour 
Glasgow.

Ix»» eouriHhseuicnts sont ’ncoordé* A Liver­
pool et A (ilasstiw, aux ports du continent et 
à tou» les points du Canada et «le* Etats-Uni*, 
et de toute* les station* eu Canada» et aux 
Kiat*-Unl* en destination de Liverpool rt 
Glasgow, vole de IUM00, Portland ou H:»Uf.. ».

II y a dans chaque vaisseau un médecin 
expérimenté.

ÆÈTOn ne peut retenir des chambre* *1 on 
d* avance.

Pour p!us ntunlcft détail* s’adresser à
ALLANS, KAE A CI K.

Agent» Québec

L’a 11,lire fui portée devant !a 
chancellerie de Duhiln. U n pre­
mier jugement allait être rendu 
en faveur du demandeur: Ethel 
eût été immédiatement dépos­
sédée, et son adversaire serait 
entré en jouissance tie tous les 
biens immobiliers des Macnally, 
si l’un des avocats d’Etliel n’efit 
insisté pour qu’on accordât au 
moins un délai pendant lequel 
il se faisait fort de produire lp 
témoignage de la vieille Nelly 
Brooks, l’ancienne femme de 
charge d’Oglo lord Manually, et 
de prouver que l’acte do mariage 
invoqué par le soi-disant lord 
Macnally n’établissait pas claire­
ment l’état «le la femme épousée, 
disait-on, à Calcutta par Ogle 
lord Macnally ; cet avocat soute­
nait (pie la prétendue lady Mae- 
nally n'avait été qu’une concubine 
et qu’elle n’avait pu eu aucun 
cas s’élever, meme avec le con­
sentement de feu Ogle lord Mac­
nally, jusqu’à la condition d'épou­
se légitime, étant née quarteronne

contbe

La tous, le rhume, les enrouements, les faiblesses
d’estomac, etc., ’ *

FAITES USAGE EU

SIROP
DK

MERISIEE COMPOSE
Co *lrop, composé de *v 

d’éplnette, etc , est rcconuu»p*r
.-oyanne, de m ube (borum), 'de sirop de raerUler h 
ap*r la fuculté édlcale, et par tout ceux qui *'en °6 *omme 

comme ce qu’il y a de plu» *ûr pour guérir la toux, le rhûme, l'enrouement et 1 •1,001 *®rvL 
attaque» de consomption, etc., etc. Pour ma'-ile», plutleura vou» diront ; u ^rprn>èreH
meilleur que 1a gomwo d'éplue tte,d'uutre» c i*t le zuarube (lioruiu), un uutre \o flen ^ 
rimer etc. 11 »»opae m».

Pourqoo. u’e»»aye*-vou» pa» avant tout autre ce sirop de merisier compo«é f dui • 
lêVompoeé delou* le» remède» mentionnés plu«* haut, et comme étant de* tnellleu ><1U° C'®ët’ 

Essayer ce sirop de merisier compos/. Ceux qui eu feront l’esnal en «eront m rR* f 
qu’il» ne voudront pas employer d’autre spécifique. *au»fait«#

il est eu vente chez tous les phurmaclen*et épiclern des villes du Canudu

PREPARE PAR *

Alb. C, DIONNE, 243 rae Lafontaine, Montreal
(ENREGISTRE le 4 Juillet 1888) Ul*

Québec. 7 Nov. 1881.—

PATENTE
Nous continuons A agir comme Solliciteur» 
de Patente», (l’Opposition*,de Marque de Com­
merce, do droit j» d’auteur», etc, pour les Etats- 
Uni», le Canada, Cuba, l’Angleterre, la Fran­
ce, l'ABemague, etc. Nous compton* TREN­
TE-CI XQ ANS D’EXPERIENCE.

Les Patent*-» obteuue» par nous sont an­
noncée» dan» le 8ciKNTiKic American. Cet­
te conmdéiablu et splendide revue littéraire 
Illustrée, à $ L00 par année,permet de consta­
ter le» Progrès do la Science, est très-lntére» 
-ante et a une énorme circulation. Adreiso 
MUNN A ClK , Solliciteurs do Patentes, Edi­
teurs du Scientific Amkuican, 37 Park 
Row New-York. Livret* au sujet de Patentes 
expédiés à demande et gratuitement.

MACK’S MAGNETIC MEDECINE.

e:
i //

E- JACOT
IMPORTATEUR DE 'AtON'T^E?

ET DE

BIJOUTERIES,
Dê»lre attirer l'Attrntici. de l’honorable clJen 
tèle sur le» nouveauté* qu’il vient de recevoir 
dan» ce genre de commerce.

M. JACOT vient de recevoir ce qu'il y a do 
plu» nouveau en montres iPor et d’argent 
(grand choix) parure» ,*sct») chitines et chaî­
nons, croix, locket*, cnchet*, epinglette*. pen­
dants d'oreille», anneaux.jonc*,bagues, bijoux 
en noir, bouton», etc., etc , horloges, argeu- 
terle», lunette*, pince-nez, etc., etc.

Afin Je donner une chance à tout le monde 
nous avons marqué Ioh effet* achetés les an­
née* précédentes A une GRANDE REDUC­
TION, et nous avons adopté le NOUVEAU 
SYSTEME en affaires.

Quick sales and small profits.

E. JACOT,
11, rue Si Joseph, St Koch,

Québec
Qiébec, 17 mal 1881.

f dur™™TRADïMAmC

Aliment nutritif du cerveau et nerfa
Est un remède sûr, prompt, et efflesev i*ou- 

nffcctJon» nerveuse, dans toute* leurs p»,^ 
faible*»- de mémoire, impulssuncodu cerve^n 
prostration sex elle, perte* noctun e*, »nerm. 
torrhéc. faiblesse séminale, et lmimîem* et 
nérale. Elle répare le système nerveux ralît 
nlt l’Intelligence, renforclt le cerveau aff»èT 
et rend une vigueur surprenante aux onran« 
générateurs épuisé». L’expérience de mBD^ 
de Personne» prouve que c’est „n .cmède Irut 
ilrnablc. La médecine est agréable nu g.,fir 
et chaque boite contient assez de médicament 
pour deux semaine», et c’est la me,Heureet u 
plu* économique médecine.

^TDétalU complet* dan» noire pamohlee 
que non* désirons envoyer grutuliJmeut pnr 
la ma'le A n'importe quelle adre»*e P 

L.\ MEDECINE MAGNETIQUE DE M \CK 
est vendue pur le* pharmacien» pour 5u 
la boite, ou 12 boite» pour $5. ou bien sera 
voyée franco par la malle, 8ur réception da 
montant, en » adressant H 1

MACK’S MAO KKT IC MEDECIKE CO
.. . . ^ Windsor, OuL. CanadaVendu A Québec par ’ naaa*

J* J- VELDCN,
122, Su Joseph 

E. LAROCHE A Ole,
39 déc. à*vU ,L* bjreau de Poste.

AUX AMATEURS
— DE —

BONS CIGARES
CIGARE8 DE l^A HAVANE

CIGARES MEXICAINS,
CIO ARES ALLEMAND

10.000 PurUga» 1^* Tre» Kermana»
5.000 do Flor de Ta bac 00.
6.000 Opera Raina (Via a la Lunal

Cigare» Supérieur» manufacturé' à la Ha 
vaue,

Rue de L*industrie No 146.
par M. PARTAGAS kt CIE

15.000 Flor Exencla Relna Victoria t
10.000 Elcoudor Se La* Anden Coucha* Fl- 

na».
Th1.up Supérieur da lu Havr.na maaufw. 

turé à Hambourg.

GirLgra.3 £c X.arj.glois

20Juillet 1881.—1. 64’rucd« rala*.

la Xouvelle-Orléans, d’ou ©ho 
avait passé (laus l’Iude i>onr y 
tirer parti (le sa beauté. Cet avo­
cat obtint le sursis demandé; 
mais malgré co retard, on re­
gardait généralement la cause 
(TElliel comme perdue Eu atten­
dant un jugement définitif, les 
*©veuus de Macnally-Castle,perçus 
par autorité do justice, devaient 
rester en dépôt à la chancellerie 
de Dublin. On prélèverait seule­
ment sur ces rentes immenses une 
modique pension alimentaiie 
accordée à celle des deux parties 
attaquée par l’autre.

La nouvelle de cet échec cons­
terna Gaston. La fortune d’Etbel 
lui parut perdue, et il se disait 
que sa passion insensée était la 
seule cause de cette catastrophe. 
A quoi ses faux calculs l’avaient 
ils mené f Si, loin d’abuser do la 
faiblesse d’uue enfant et de cher­
cher A séduire l’iuoocencç, il se 
fût occilpj uniquement des in­
térêts d’Etliel ; si. au lien d’em­
brouiller les a lia ires de sa pupille

imprimé par la Compagnie d’Imprtm 
de Québec, .(J, rue SU Joseph, SU Koch.

dans l’espoir de corrompre sou 
cœur, il avait rem pli ci, concc 
once l6s devoirs de tuteur, l’iuno- 
cente jeune lillo ne se verrait pas 
maintenant menacée d’une ruine 
totale, et il ne serait pas exposé

la honte de voir ses ruses 
d’homme ù. la modo déjouées par 
la simplicité dune entant.

Et quelle sera la dernière res­
source de l’infortunée !

La fausse magnanimité d’un 
séducteur déçu ! I î Monllhéry 
rougissait en lui même de la por 
sitioa désespérée dans laquel’e il 
avail attiré sa victime avec une 
impardonnable légèreté. Trouve­
rait-elle môme û la fin la généro­
sité d’un protecteur dans l’ennemi 
caché qui avait appelé le malheur 
i\ son secours, pour s’eu servir 
comme d’un auxiiuirjî U fc 

jugeait lui-mômo avec tant de 
sévérité qu’il compatissait d’a 
vance au sort do la femme dont 
il méditait la perte.

t A continuer. )


